
Les voeux de l’ASAF et son espoir pour 2021
Pendant toute la durée de la guerre et les semaines qui ont suivi, le CCFA* a 
reçu blessés et réfugiés (les consultations y étaient suspendues), prodigué 
les premiers soins, répondu aux besoins d’urgence.
  Il a aussi servi de lieu de stockage sécurisé et de redistribution pour les 
centaines de cartons de médicaments et de matériels récoltés en France par 
de très nombreux bénévoles.
  Grâce aux dons qui nous ont été confiés (environ 170 000€ à ce jour), 
l’ASAF a pu mettre en place un certain nombre d’actions :
- Près de 50 000€ de médicaments et de matériel médical ont été achetés en 
France et acheminés pour répondre aux besoins les plus urgents et aux 
demandes des médecins sur place;
- 20 000€ ont été confiés à la directrice du CCFA pour organiser l’accueil des 
réfugiés ; le sous sol a été viabilisé pour y loger temporairement des familles ;
- 10 000€ ont été confiés à l’association HAYMED sous la responsabilité du 
Dr Jean Michel Eckerian, anesthésiste réanimateur de la région parisienne, 
pour une aide directe aux familles souhaitant se ré installer en Artsakh; Le Dr 
Eckerian y effectue depuis plusieurs années un travail de fonds et est 
aujourd’hui le meilleur connaisseur des besoins des populations dans cette 
région ;
- Le 13 janvier, le CCFA et l’association SOS Chrétiens d’Orient ont organisé 
une après midi récréative pour les quelques 200 enfants du Syunik touchés 
par la guerre , avec spectacle, goûter et distribution de cadeaux (voir photos)
 
  Bien évidemment l’action de l’ASAF se poursuivra en 2021 
 avec les projets   suivants :
- Etoffer l’offre de soins de l’hôpital, qui jusqu’à présent était consacrée aux 
maladies coronariennes ;Proposer des consultations gratuites pour les 
victimes de la guerre ;
- Aggrandir et équiper la salle de rééducation pour qu’elle puisse prendre en 
charge les nombreux blessés (amputés, opérés) qui pour l’instant ne peuvent 
effectuer aucune rééducation (hors d’Erevan) ;Cela supposera un certain 
nombre de missions pour former le personnel dédié ;
- Création de consultations spécialisées en psychiatrie et psychologie, la 
guerre ayant entrainé des dégâts psychologiques considérables chez les 
combattants comme chez les civils (rien de disponible pour le moment )
 
La guerre a également permis de mettre en évidence que le CCFA de 
GORIS, de part sa situation géostratégique, et les qualités de son 
fonctionnement « à la française », se doit aujourd’hui d’être mieux 
équipé pour répondre aux pathologies vasculaires de plus en plus 
fréquentes et graves (cerveau,membres);
 Avec le soutien de plusieurs partenaires institutionnels, privés ou 
public l’ASAF a donc décidé de créer un bloc opératoire équipé d’un 
appareil d’imagerie médicale (scanner ou IRM). Il va sans dire que le 



développement d’une telle structure ne pourra qu’être d’un intérêt 
capital pour le futur, dans un contexte sanitaire et politique perturbé. 
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 *Le Centre Cardiovasculaire Franco arménien de Goris (CCFA) a été créé et 
est géré par l’ASAF depuis 2013


